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Résumé 

 

Interagir avec l’enfant dans son jeu de faire-semblant pour favoriser ses apprentissages et son 

développement est une pratique enseignante complexe et sensible (Wood, 2007). Elle suscite de 

nombreux questionnements chez les enseignantes (Bouchard et al., 2021; Pyle et Alaca, 2018), 
dont celui de conserver la perspective de l’enfant lors de ces interactions (Clerc-Georgy et al., 

2021). Une manière originale de faire émerger des pistes de réponse à ces questionnements serait 
de mobiliser un concept issu de l’approche historico-culturelle, soit celui de perezhivanie. Cet 

article théorique a pour objectif de présenter la perezhivanie dans le contexte des écrits de Vygotski 

et d’exposer la pertinence de son utilisation dans le cadre de la recherche en éducation. Dans ses 
premiers écrits, Vygotski (1994) donne un sens phénoménologique à la perezhivanie. Elle se 

rapporte alors à la considération de toute expérience vécue et à la manière dont elle l’est en 
entrelaçant affectif et cognitif (Veresov, 2017). Avec l’avancement de sa théorie historico-

culturelle, Vygotski circonscrit la perezhivanie comme un concept théorique (Veresov, 2016). De 

cet angle de vue, le concept de perezhivanie permet de comprendre l’influence de l’environnement 
sur le processus de développement de l’enfant (Vygotski, 1994). Bien qu’empreinte de défis 

théoriques et méthodologiques (Brennan, 2014), la perezhivanie est un cadre pertinent à considérer 
pour les recherches en éducation, notamment à l’éducation préscolaire, permettant, par exemple, 

d’étudier la dynamique des interactions en classe entre l’enseignante et l’enfant en situation de jeu 

de faire-semblant. 
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Mots clés : perezhivanie, expérience subjective, environnement socioculturel, interactions, 
approche historico-culturelle 

 

 

 

Summary 

Interacting with children in their make-believe play to promote their learning and 

development is a complex and sensitive teaching practice (Wood, 2007). It raises many questions 

for early childhood teachers (Bouchard et al., 2021; Pyle and Alaca, 2018), including maintaining 
the child's perspective during these interactions (Clerc-Georgy et al., 2021). An original way of 

finding answers to these questions would be to involve a concept from the cultural-historical 
approach, namely perezhivanie. The aim of this theoretical article is to present perezhivanie in the 

context of Vygotski's writings and to explain the relevance of its use in educational research. In 

his early writings, Vygotski (1994) gives a phenomenological meaning to perezhivanie. It refers 
to the consideration of any lived experience and how it is lived by intertwining affective and 

cognitive dimensions (Veresov, 2017). With the advancement of his cultural-historical theory, 
Vygotski circumscribed perezhivanie as a theoretical concept (Veresov, 2016). From this 

perspective, the concept of perezhivanie allows us to understand the influence of the environment 

on the child's developmental process (Vygotski, 1994). Although fraught with theoretical and 
methodological challenges (Brennan, 2014), perezhivanie is a relevant framework to consider for 

future educational research, since it would make it possible, in particular, to study the dynamics of 
the interactions in the early childhood education classroom, such as between the teacher and the 

child in a make-believe play situation.  

 
Key words: perezhivanie, subjective experience, socio-cultural environment, interactions,  
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À l’éducation préscolaire1, bien que l’intervention de l’enseignante dans un jeu librement 
choisi et dirigé par l’enfant favorise ses apprentissages et son développement (Bodrova et Leong, 

2011; Fleer, 2015), ces situations restent rares car elles posent certains défis aux enseignantes 
(Bouchard et al., 2015; Devi et al., 2021). Ceci est encore plus vrai pour le jeu de faire-semblant 

où l’enseignante doit passer « d’un cadre d’activité scolaire qu’elle connait et maitrise bien à un 

cadre imaginaire » (Marinova et al., 2020, p. 145). Interagir avec l’enfant dans son jeu de faire-
semblant lui demande d’être spontané et de s’adapter au scénario en cours (Wood, 2007).  

En ce sens, être partenaire d’un jeu de faire-semblant de l’enfant afin de soutenir ses 
apprentissages et son développement suscite de nombreux questionnements chez les enseignantes 

(Bouchard et al., 2021; Pyle et Alaca, 2018). Par exemple, certaines mentionnent la difficulté de 

conserver la perspective de l’enfant lors de ces interactions (Clerc-Georgy et al., 2021). Une 
manière originale de faire émerger des pistes de réponse à ces questionnements serait de mobiliser 

un concept mal connu et pourtant hautement heuristique dans ce contexte : le concept de 
perezhivanie, issu de l’approche historico-culturelle.  

Cet article théorique a donc pour objectif premier de présenter ce que recouvre la 

perezhivanie. Pour ce faire, nous aborderons son sens commun avant de la définir comme 
phénomène et concept scientifique, dans le contexte des écrits de Vygotski. Le second objectif 

vise à exposer la pertinence et la puissance de son utilisation dans le cadre de la recherche en 
éducation, et plus particulièrement à l’éducation préscolaire, afin de bonifier l’expérience du jeu 

des enfants (McLean et al., 2023).  

Pour répondre à ces deux objectifs, une revue des écrits a été menée en s’appuyant sur trois 
bases de données internationales, soit Education Resources Information Center (ERIC), PsycINFO 

et Education Source (ES). Les termes de recherche « perezhivanie » ainsi que « education » ont 
été utilisés et réunis par l’opérateur boléen AND. L’ajout « early child* education » ou 

« preschool » ou « kindergarten » ont permis de cibler le contexte de l’éducation préscolaire. 

S’inscrivant dans la pensée vygotskienne, le concept de perezhivanie est peu présent dans la 
littérature scientifique (Michell, 2016; Veresov, 2017), quoiqu’il semble être davantage mobilisé 

dans les dernières années (Christodoulakis et al., 2021; Michell, 2016), notamment à l’éducation 
préscolaire (Michell, 2016; Veraksa et al., 2022). Par conséquent, tous les articles (58 au total) 

ayant un lien avec la perezhivanie et l’éducation ou les soins portés aux enfants ont été retenus et 

utilisés pour effectuer une brève revue des écrits menant à cet article. 
 

La perezhivanie comme expérience psychologique  

 

Le terme russe perezhivanie n’a pas d’équivalent dans d’autres langues (Blunden, 2016; 

Ferholt, 2009). Des barrières de nature linguistique, culturelle et historique (Brennan, 2014) 
expliquent que la grande majorité des écrits conservent alors ce mot tel quel (Fleer, 2016; 

Smagorinsky, 2011). Dans ses textes orignaux, Vygotski définit la perezhivanie (пepeживaниe) 
comme « toute expérience psychologique directe » (1994, p. 239-240). Selon certains auteurs, dont 

Mok (2017) et Michell (2016), pour élaborer sa définition de la perezhivanie, Vygotski se serait 

inspiré des travaux de Stanislavsky au théâtre. Père de l'école de théâtre moderne en Russie, sa 
méthode de jeu insiste sur l’importance de la vérité de l’expérience et la nécessité pour les acteurs 

 
1 Dans cet article, l’éducation préscolaire renvoie à la fréquentation du milieu éducatif de la maternelle 4 ans et de la 

maternelle 5 ans des enfants âgés de 4 à 6 ans (Ministère de l’Éducation du Québec, 2021).  
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de déployer leur monde intérieur (Fleer, 2016). Reprenant cette logique, la perezhivanie consiste 
alors en la documentation de l’expérience sous l’angle de « la relation interne d’une personne face 

à son environnement » (Traduction libre, Vygotski, 1994, p.382). 
Au fil de l’avancement de ses travaux, Vygotski lui a donné un sens phénoménologique 

pour ensuite circonscrire la perezhivanie en tant que concept théorique (Mok, 2017; Veresov, 

2019, 2020) tel qu’illustré à la figure 1.  
 

Figure 1   

Divers sens accordés à la perezhivanie selon les écrits de Vygotski (à partir de Veresov et Fleer, 2016, p. 327) 

 

 

 

 

 

 

La perezhivanie comme phénomène 

 

Dans ses premiers écrits, tels que Psychology of art (1974), la perezhivanie prend, pour 
Vygotski (1994), le sens d’un phénomène. Si la traduction anglophone la réduit souvent à une 

expérience émotionnelle (Ng, 2021; Veresov, 2019), il faut considérer que dans la culture et les 
modes de pensées russes, émotion et cognition sont inséparables (Ferholt, 2009). Ce lien 

dynamique entre affect (p. ex., émotion, motivation, intérêt, trait de caractère) et cognition (p. ex., 

perception, compréhension, mémorisation, expérience antérieure) ajoute alors une profondeur à 
l’interprétation de la perezhivanie (Mok, 2017; Veresov, 2019), qui implique de prendre en compte 

« la façon dont un enfant prend conscience, interprète et se rapporte émotionnellement à une 
situation en particulier » (Traduction libre, Vygotski, 1994, p.341).  

La perezhivanie est donc la considération de toute expérience vécue (contenu) et de la 

manière dont elle est vécue (processus) en tant qu’unité indivisible, holistique et dynamique 
(Veresov, 2017). Non seulement émotion et cognition sont-elles liées, mais il y a également 

entrelacement entre les caractéristiques personnelles et situationnelles (McNamara, 2022). En ce 
sens, la perezhivanie peut être considérée comme un prisme réfractant la relation interne d’une 

personne à son environnement. « Ce ne sont pas les facteurs en eux-mêmes (s'ils sont pris sans 

référence à l'enfant) qui déterminent l'influence qu'ils exerceront [...] mais les mêmes facteurs 
réfractés par le prisme de la perezhivanie de l'enfant » (Traduction libre, Vygotski, 1994, p. 340).  

Cette métaphore du prisme et non du miroir, reprenant l’idée de réfracter plutôt que refléter, 
est centrale chez Vygotski, puisqu’elle met en avant le fait que la perezhivanie oriente et fait dévier 

le regard des personnes sur leurs expériences avec l’environnement, ce qui leur offre un accès à 
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des expériences psychologiques singulières (Fleer, 2016). En conséquence, la perezhivanie permet 
de rendre visible la relation unique et dynamique existant entre l’enfant et l’environnement (Fleer, 

2016). Prenons l’exemple d’un enfant qui joue avec son enseignante à un jeu de faire-semblant de 
restaurant. Face à la suggestion de l’adulte de rédiger un menu pour lui offrir un choix varié 

d’aliments, l’enfant peut faire plusieurs choix, comme ignorer la proposition, dû à un manque 

d’intérêt ou de connaissances sur le langage écrit. Dans le cas présent, un faible niveau 
motivationnel, un sentiment d’incompétence et peu de connaissances sur le langage écrit 

pourraient former ce prisme qui vient dévier les comportements attendus de l’enfant au lieu d’être 
le reflet de la situation actuelle.  

Si elle permet de documenter la subjectivité de l’enfant, la perezhivanie en tant que 

phénomène ne permet pas de comprendre la façon dont l’environnement influence le processus de 
développement. Pour cibler cet objectif, elle doit être conceptualisée comme un concept théorique 

(Veresov, 2019, 2020). Par exemple, dans la situation de restaurant présentée ci-haut, une seconde 
avenue pour l’enfant pourrait être d’accepter la proposition de l’enseignante. Dans ce cas, on 

pourrait assister à une complexification du jeu de l’enfant, qui en viendrait également à explorer 

le principe alphabétique. Tout ceci créerait des conditions favorables pour son engagement, ses 
apprentissages et son développement, ce qui nous amène à penser la perezhivanie comme un 

concept également.  
 

La perezhivanie comme concept théorique 

 

Deux ans avant son décès, Vygotski creusa la perezhivanie sous l’angle d’un concept 

théorique (Veresov, 2016). Dans cette perspective, la perezhivanie « nous permet d'étudier le rôle 
et l'influence de l'environnement sur le développement psychologique de l’enfant dans l'analyse 

des lois du développement » (Traduction libre, Vygotski, 1994, p. 343). Considérer la perezhivanie 

comme un concept théorique, c’est donc la concevoir d’une manière épistémologique (Veresov, 
2017). De ce fait, elle s’intègre à la théorie historico-culturelle pour étudier le processus de 

développement de l’enfant, soit le chemin au cours duquel le social devient l’individuel (Vygotski, 
1998).  

Pour concevoir la perezhivanie comme outil analytique, il importe de considérer 

l’environnement social comme source de développement lorsque l’enfant y participe activement 
(Veresov, 2017). Également, il est essentiel de différencier l’environnement social, la situation 

sociale et la situation sociale de développement (voir la figure 2). Pour sa part, l’environnement 
social est le contexte socioculturel dans lequel vit l’enfant (p.ex., son milieu éducatif); il est sa 

source de développement. La situation sociale, quant à elle, est singulière et fait partie de 

l’environnement social auquel l’enfant participe (p.ex., un contexte spontané de résolution de 
problème au cours d’un jeu de faire-semblant de clinique vétérinaire). À l’intérieur de celle-ci, 

certains moments sont réfractés par sa perezhivanie (alors abordée sous l’angle d’un phénomène, 
p.ex., un fort intérêt à résoudre la situation, une reconnaissance des émotions du moment, un affect 

positif). Lorsqu’ils influencent le développement de l’enfant, ces moments sont désignés comme 

une situation sociale de développement (p.ex., un contexte spontané de résolution de problème qui 
favorise l’apprentissage de la régulation des émotions puisque l’enfant mobilise ses connaissances 

quant à l’expression de ses émotions et démontre le désir de résoudre cette situation, Ng, 2021). 
La situation sociale de développement est donc « une relation complètement originale, exclusive 
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et unique entre l’enfant et la réalité » (Traduction libre, Vygotski, 1998, p.198). Elle se produit via 
sa perezhivanie et permet une réorganisation des fonctions mentales supérieures influençant 

conséquemment son développement (Fleer et al., 2017). Quelques recherches en éducation se sont 
penchées sur l’étude de la perezhivanie, tant comme un phénomène qu’un concept théorique. 
 

Figure 2 

 

Environnement social, situation sociale, situation sociale de développement (SSD) et perezhivanie (P) (à partir 

de Veresov, 2019, p. 73) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La perezhivanie dans la recherche en éducation  

 

Malgré des dimensions et des dynamiques pouvant être cachées, la perezhivanie comme 
phénomène est observable empiriquement (Chen, 2015; Ferholt, 2015). En ce sens, l’étude de 

Mackenzie et Veresov (2013) a montré que les enfants illustraient une même sortie scolaire de 
manière différente selon leur prise de conscience, leur interprétation et leur lien affectif envers 

cette situation. D’autres auteurs ont également étudié la perezhivanie comme phénomène dans 

l'enseignement et l’apprentissage des sciences (Adams et March, 2015; Roth, 2008) et des langues 
(Mok, 2015), dans le jeu et la vie quotidienne (Quiñones et Fleer, 2011; Roth et Jornet, 2016), au 

cours de la création de liens d’amitié (Adams, 2016) ou lors de la régulation des émotions (Fleer 
et Hammer, 2013; Ferholt, 2015), ainsi qu’en relation avec la littérature jeunesse (Rodriguez Leon, 

2023), la créativité et l'imagination (Ferholt et Lecusay 2010). 
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Étudier d’une manière empirique, la perezhivanie peut soutenir le chercheur et la 
chercheuse dans l’identification des caractéristiques influençant l’attitude d’une personne face à 

une situation donnée (Vygotski, 1994) et aide à aborder l’environnement d’une manière relative 
(Veresov, 2019). En ce sens, l’étude de la perezhivanie pourrait s’avérer un cadre pertinent pour 

les recherches empiriques se penchant sur la façon dont l’environnement social devient une partie 

intégrante de la subjectivité de l’enfant, influençant par la suite son interprétation et ses actions 
(Fleer et al., 2017). Pour sa part, Ferholt (2015) mentionne que les enseignantes de l’éducation 

préscolaire apprécient discuter des notions théoriques de la perezhivanie puisque ces nouvelles 
connaissances leur permettent de mieux comprendre l’expérience vécue par l’enfant dans sa 

totalité et de poser des actions éducatives qui respectent ses besoins spécifiques et sa perspective.  

La prise en compte de la perezhivanie comme concept théorique est rapportée dans un cas 
clinique connu de Vygotski (1994) dans lequel trois enfants, évoluant dans un même milieu 

familial vulnérable, montrent un processus de développement différent. Cet exemple illustre bien 
que, pour une même situation sociale, une situation sociale de développement se crée selon la 

perezhivanie de chacun, influençant par la suite de manière singulière le développement (Vygotski, 

1994). Peu de chercheurs et de chercheuses ont jusqu’à ce jour exploré et mis en pratique cette 
facette de la perezhivanie, étant donné son état embryonnaire chez Vygotski lui-même (Veresov, 

2017). Nous pouvons citer toutefois Brennan (2014) qui se concentre sur son application pour 
étudier les interactions entre nourrissons et adultes, Chen (2015, 2022) qui l’utilise pour 

documenter les interactions parent-enfant en termes de régulation des émotions ou encore Sukhikh 

(2022) et Fleer et al. (2020) qui y recourent pour examiner l’effet du jeu de faire-semblant sur les 
fonctions exécutives de l’enfant.  

En termes de perspectives de recherche, il pourrait maintenant s’agir de recourir à la 
perezhivanie pour étudier la dynamique des interactions à l’éducation préscolaire, comme entre 

l’enseignante et l’enfant en situation de jeu de faire-semblant. Toutefois, les défis méthodologiques 

rencontrés lors de la prise en compte du cadre de la perezhivanie peuvent freiner son utilisation en 
recherche, notamment pour ce qui est de documenter la manière dont l’environnement social 

influence le développement de l’enfant (Fleer et al., 2017).  
Pour assurer un cadre méthodologique cohérent avec l’étude de la perezhivanie, des 

chercheurs et des chercheuses en petite enfance ont soulevé certains principes entourant sa 

documentation (Cong-Lem, 2022; Fleer, 2016; González Rey, 2011), et ce, tant comme 
phénomène que comme concept : 1) tenir compte de la perspective de l’enfant puisque la 

perezhivanie est orientée vers le processus de développement de l’enfant; 2) approcher la 
perezhivanie comme une unité indivisible de la relation entre l’enfant et l’environnement 

socioculturel; 3) porter un regard sur la relation dialectique entre l’émotion et la cognition , en 

soulignant la manière dont l’enfant prend conscience d'un événement, le comprend, l'interprète et 
s'y rattache émotionnellement; et 4) se baser sur un paradigme interprétatif puisque différentes 

situations engendrent différentes perezhivaniya.  
Bien que Fleer (2016) mentionne que la documentation de la perezhivanie doive se centrer 

sur l’enfant, Brennan (2014, 2016), de même que Davis et Dolan (2016), y apportent une nuance. 

Ces chercheuses considèrent que s’intéresser à la perezhivanie de l’adulte, alors considérée comme 
un phénomène, est également pertinent puisque les expériences subjectives des enseignantes 

agissent comme un filtre sur leurs connaissances et pourraient influencer leurs pratiques 
enseignantes (Brownlee et al., 2008; Elfer et Dearnley, 2007; Elfer, 2012). Étant donné que 
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l’interaction enfant-enseignante est une pratique éducative essentielle à l’éducation préscolaire, 
mais "complexe et chargée d'émotions" (Bowlby, 2007, p. 309), s’intéresser à sa nature subjective, 

peu documentée dans les études actuelles (Brennan, 2014; 2016), pourrait élargir la compréhension 
du rôle conjoint de l’affectif et du cognitif des adultes dans l’éducation offerte aux enfants 

(Brennan, 2014, 2016; Davis et Dolan, 2016), comme dans le jeu de faire-semblant en tant 

qu’activité maîtresse à l’éducation préscolaire.  
Autant du côté de l’étude de la perezhivanie de l’enfant que de celle de l’adulte, des défis 

méthodologiques sont néanmoins à relever, puisque les méthodes convoquées doivent saisir la 
relation entre les caractéristiques personnelles et situationnelles de l’environnement , comme un 

tout subjectif et dynamique (Brennan, 2014; Clerc-Georgy et Martin, 2021; Veresov et Fleer, 

2016). Plus précisément, plusieurs éléments doivent être considérés, par exemple la motivation, 
les relations sociales, les liens émotionnels, l’environnement dans lequel a lieu les interactions 

ainsi que la manière dont la personne les vit.  
Pour dégager le sens profond de l’expérience vécue, les méthodologies qualitatives telles 

que les études de cas (p.ex., Barahona et Toledo-Sandoval, 2022; Chen, 2015), les études 

narratives (p.ex., Babaeff, 2016), ainsi que les ethnographies (p.ex., Brennan, 2016; Rodriguez 
Leon, 2023) vont de pair avec cet objet d’étude. Quant aux méthodes, la majorité des études portant 

sur la perezhivanie triangule leurs données à l’aide de diverses sources afin d’explorer les 
nombreuses facettes de l’expérience humaine (Babeff, 2016), notamment à partir de la captation 

vidéo (p.ex., Adams, 2016; Hao et Hu, 2023), de notes de terrain (p.ex., Adams, 2016; Dang, 2013; 

Rodriguez Leon, 2023), d’entretiens individuels (p.ex., Barahona et Toledo-Sandoval, 2022; 
Brennan, 2016; Rodriguez Leon, 2023), d’entretiens d’explicitation (p.ex., Adams et March 2015), 

de journaux de bord (p.ex., Babaeff, 2016; Brennan, 2016; Golombek, 2015) et d’artefacts, tels 
que des messages écrits, des réflexions et des créations d’images et de nuages de mots (p.ex., Dang, 

2013; Barahona et Toledo-Sandoval, 2022; Poole et Huang, 2018). 

Considérant combien il peut être complexe d’approcher la dynamique des interactions 
enfant-enseignante dans le jeu de faire-semblant, il est essentiel de faire appel à des méthodes de 

recherche et d’analyse novatrices pour faire ressortir la perezhivanie de l’enseignante, comme celle 
de l’enfant. Dans le cas de l’enseignante, recourir à une approche centrée sur la « texture » unique 

de sa vie, positionnant la subjectivité comme point de référence permettant ainsi de mieux 

comprendre l’influence de ses expériences personnelles sur ses pensées et ses comportements 
(Brennan, 2017; Neale and Flowerdew, 2003), peut être intéressante car elle prend en compte le 

cheminement professionnel et personnel de la personne, de même que ses caractéristiques propres 
(Clerc-Georgy et Martin, 2021; Cong-Lem, 2022). Cette approche pourrait contourner la difficulté 

de recueillir les émotions chez les enseignantes (Brennan, 2017) puisque d’une part, elles doivent 

fréquemment réguler leurs émotions lorsqu’elles entrent en relation avec l’enfant (Brennan, 2014), 
et d’autres part, leur discours peut être teinté de leur lunette professionnelle (Lofdahl et Folke-

Fichtelius, 2015). Ainsi, au lieu de décrire leur état affectif, on peut constater que les soins sont 
reconceptualisés en tant qu’apprentissages et connaissances (Brennan, 2017; Brownlee et al., 

2008; Lofdahl et Folke-Fichtelius, 2015). Du côté de l’enfant, le piège à éviter consistera à 

recueillir sa perspective et non une position compréhensive à son égard (Clerc-Georgy et Martin, 
2021). Pour ce faire, diverses méthodes peuvent être convoquées, dont le dessin (Fleer et al., 2020; 

Ramos et Renshaw, 2017), un jeu de faire-semblant reproduisant des interactions de jeu à la 
maternelle via des figurines (Clark, 2017) ou une cartographie du corps (O’Kane, 2017).  
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Conclusion 

 

Actuellement, les études portant sur la perezhivanie sont davantage de nature théorique 

qu’empirique, puisque comprendre son sens véritable reste un enjeu (Veresov, 2019). Bien 

qu’empreinte de défis épistémologiques, théoriques et méthodologiques (Brennan, 2014), la 
perezhivanie est un cadre pertinent à considérer pour les recherches en éducation, notamment à 

l’éducation préscolaire, car ce prisme permettrait de comprendre d’une manière plus nuancée et 
raffinée le sens que l’enfant donne à ses expériences d’apprentissage (Ng, 2021), de même que les 

relations complexes, dynamiques et uniques que l’enfant entretient avec son environnement 

socioculturel (Fleer, 2016), notamment avec son enseignante dans son jeu de faire-semblant.  
Le jeu de faire-semblant étant un contexte fondamental à l’éducation préscolaire pour 

favoriser les apprentissages et le développement des enfants, documenter la perezhivanie des 
acteurs serait une voie novatrice et pertinente, ce contexte faisant ressortir les caractéristiques tant 

personnelles que situationnelles qui influent sur les interactions au cours de cette activité partagée. 

Ce prisme particulier favoriserait une approche, non pas centrée sur la personne, mais sur les 
dynamiques de ses relations avec l’environnement afin de rendre compte de la perspective de 

l’enfant et celle de l’adulte (Cong-Lem, 2022; Sukhikh et al., 2022) concernant l’inter influence 
de leur vécu dans leur milieu éducatif (Chen, 2015; Fleer, 2016; Sukhikh et al., 2022), en évitant 

le piège des voies de développement universelles (Rogoff, 2003). 

Comme le mentionne avec justesse Brennan (2014), « sortir des cadres habituels d’analyse 
pourrait venir combler ce qu’il nous reste à comprendre dans les soins offerts aux enfants » 

(Traduction libre, p. 289). En ce sens, l’étude de la perezhivanie, essence même des interactions 
sociales dans l’environnement d’apprentissage, permettrait aux enseignantes de mettre en place 

des actions éducatives porteuses pour le développement de l’enfant (Hammer, 2017). 
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